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Cloarec Marcel : Né le 8-11-1919 au Drennec, fils de Jean et Marie Fily ; 

études à Lesneven ; 1944, prêtre et vicaire à Kerbonne ; 1952, professeur 

de musique à Pont-Croix ; 1957, vicaire à Rosporden ; 1959, vicaire à 

Léchiagat ; 1963, vicaire à Fouesnant ; 1970, à Scaër ; 1973, à Trégunc ; 

1977, à Pont-l'Abbé ; 1978, à Loc-Brévalaire ; 1982, à Missilien ; décédé le 

8-12-1984. 

 

 

 

 
Extraits de l'homélie de M. Anatole Le Borgne, aux obsèques de M. Cloarec, à Kernoues, le 10 
décembre 1984. ...  
 
L’abbé Marcel Cloarec, nous l'avons tous connu à des titres divers, dans des fonctions bien 
différentes. Vicaire, professeur, partout il a eu le don d'attirer la sympathie par son sourire un peu 
réservé, un peu mystérieux, sa gentillesse, son humour. Sa santé qui ne fut jamais brillante l'a 
toujours maintenu à l'écart de tout ce qui pouvait ressortir à la force physique, que ce soit sport ou 
travail manuel.  
Mais tout cela était compensé par sa participation amicale, selon ses moyens, à tout ce qu'une 
paroisse ou un mouvement pouvait organiser. Là son intelligence, ses dons de musicien, de poète, sa 
plume élégante, incisive et caustique au besoin, son vocabulaire riche et imprévisible pouvaient se 
donner libre cours... Sans doute n'a-t-il jamais pu donner toute sa mesure... mais dans les divers 
postes que sa santé lui a permis d'occuper, il a su s'intégrer à son environnement, s'attacher à ceux à 
qui il était envoyé et se faire des amis dévoués. Il a été successivement vicaire à Kerbonne, 
professeur de musique au Petit-Séminaire de Pont-Croix ; puis quand il était vicaire à Rosporden, ce 
fut l'accident de la route qui sera la cause ou l'occasion de la détérioration définitive de sa santé. 
Lechiagat, Fouesnant, Scaër, Trégunc, Pont-l'Abbé le recevront tour à tour jusqu'au moment où il 
doit se retirer définitivement du ministère... Et ce furent alors ces longs mois de maladie, de 
souffrances, de « calvaire » ; disait-il parfois, jusqu'à ce dénouement relativement rapide, bien que 
prévisible, du samedi matin 8 décembre, en la fête de l'Immaculée Conception...  
 
Quimper et Léon, 1985, p. 5. 
 

 

 


